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L’activité physique est essentielle pour le développement global de l’enfant, affectant son 
bien-être physique, mental et social. Depuis de nombreuses années, les instances 
internationales ont édité des recommandations concernant le nombre d’heures d’activité 
physique nécessaire à chaque individu et partagé leur observation. Les enfants passant 
beaucoup de temps dans un cadre scolaire, il est crucial que les écoles encouragent des 
habitudes de vie actives pour contrer la sédentarité croissante. D’autant plus que les enjeux 
liés au déclin de l’activité physique pendant l’adolescence sont conséquents. Un 
programme d’éducation physique de qualité vise non seulement à promouvoir la santé 
physique, mais contribue aussi à développer les besoins physiologiques, psychologiques et 
sociaux des élèves. Pour atteindre ces objectifs, l’utilisation d’outils comme les 
cardiofréquencemètres peut jouer un rôle clé dans la mesure de l’intensité des exercices et 
en augmentant l’implication des élèves dans les activités physiques. Intégrer la technologie 
dans l’éducation physique semble donc pertinent pour améliorer l'engagement et les 
résultats des élèves. Ce travail a été réalisé au sein d’une école internationale qui 
comprend les classes d’âge 14 à 18 ans. Deux classes de garçons et deux classes de filles, 
constitués d’un total de 26 élèves, ont été suivis pendant cinq semaines lors de leur classe 
d’éducation physique. Ils ont tous utilisé une ceinture thoracique Polar H10 mesurant la 
fréquence cardiaque et la distance parcourue. Le groupe feed-back (n=13) pouvaient voir 
leur fréquence cardiaque en direct, projeté sur un mur, alors que le groupe non-feed-back 
(n=13) n’avaient pas accès à cette information. Une ANOVA pour mesures répétées a 
ensuite été effectuée à l’aide de l’outil analytique jamovi. Il en est ressorti qu’il n’y a pas eu 
d’effet significatif de l’intervention dans aucun groupe (globaux, filles ou garçons), et ce, tant 
pour les données sur la fréquence cardiaque que pour la distance parcourue, pendant les 
drills et les matchs des leçons au fil du temps. Les résultats n'ont pas montré de différences 
significatives entre les groupes avec et sans feed-back. Les raisons sont multiples : la 
courte durée de l'étude, la taille de l’échantillon, les différences d'âge et enfin des élèves au 
profil non seulement plus sportif mais aussi plus motivé pour la pratique sportive, regroupés 
au sein du même groupe, influençant ainsi les résultats. L'objectif de l'étude était d'évaluer 
l'impact du feed-back en temps réel sur les leçons d'éducation physique en utilisant des 
moniteurs de fréquence cardiaque. A ce stade, aucune différence significative n’est apparue 
dans notre échantillon, ce que nous retrouvons aussi dans la littérature. Pour de futures 
recherches, il serait bénéfique d'avoir des échantillons d'âge uniforme et de plus grande 
taille pour obtenir des résultats plus significatifs.  
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